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Qu Lune ame est heureuse, quand elle, je trouve “dans une SL fatrte dispost#0 nr Délivree di peché etdi Lemon qui la not 
capbve, elle devient la demeure duS?Fsprit, qui lenrichat dE fes graces.Les larmes quife. jorimentdins fon cœur, et qui 
coulent par: fes yeux, ont la, force de laver: fes triquitez ; ef Les flammes de Li charite purifient tué ce que. la — 
concupiscence avoit fouillé, * Que de lurnieres dans r /ôn esprit, que de modeske jur. fon risge, que de regularite dans [2 
conduite / Fidele zmediter Les perfections de Diet, et les Lenoignages qu'elle arcs de son amour, ele ne pense qu'ivee 
: horreur aux egaremens de fa vie, elle Les deteste de tout fon cœur ; et elle trouve dons Les pluies mêmes de S Chmourant- 
D, poux elle fur li Croëx,de nouveaux motifs de Centrition,et de puissans engasemens à Lz penitence 
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TU es rel-dedes ofentrd, £. ne Jen Jouuendra pPrud 4 dauid Rarlaænt dune ame (Pr tre 
Stigpeur. dit il , Entore Vue frs, Voud ne Pojeltts da mais Le{æur (tndrit £ Vray mer Lovi 
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£a CONTRITION ejftune douleur d'avoir offensé Dieu, parcequil es infiniment bon et infiniment aimable. 
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